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Comment le fœtus se construit ? 
 

En italique : les frappes originales. En caractères normaux : les ajouts. (AD), (NR), (JN) etc : les initiales des 
participants. 

 
Il est temps de regarder le fœtus comme une irruption d'étincelle de vie (AD), une arrivée 

massive de désir de vie (NR) ou un « noyau de Lumière » (JN), qui va chercher une direction 
nouvelle à son intentionnalité de venir expérimenter la vie terrestre (AD) et qui construit son 
véhicule, au fur et à mesure, pour vivre dans la densité de différents corps, comme dans 
différentes enveloppes (JN). L’Être (le « noyau de Lumière »1) est la résonance parfaite de 
l'étincelle de vie divine. C’est la note fondamentale spécifique à chacun. Il est dénué de 
mémoire de vie terrestre, alors que l’âme contient les mémoires des vies (passées ou 
parallèles) (DD). Le fœtus participe donc, avant, pendant et après sa conception, à l’ordre de 
l’univers, tout en sachant la difficulté du passage (AJ). Comme il existe toutes les formes 
nécessaires pour faire avancer l’humanité dans les diversités de choix des expériences 
karmiques (JN), il recherche de nouvelles manières pour se développer dans cette vie et faire 
avancer la tribu (LD). Par la houleuse rencontre de la magie du désir et de la curiosité vis-à-
vis du monde (AJ), à partir d’un point lumineux qui devient de plus en plus visible et qui choisit 
qui il va éclairer pour s’éclairer lui-même (DD), il s’incarne dans la vague qui se remplit et se 
vide au rythme des tâches à faire (NR). Un bouillonnement de vie et d’énergie-conscience 
guide et ordonne la construction du cocon de Lumière qui, au fur et à mesure de la descente 
dans la matière, se densifie en différenciant les corps (AD). Le choix se fait pour la durée du 
passage. La possibilité d’un passage bref est possible (NR), et cette somme de Lumière, ou de 
points lumineux qui convergent dans une matérialité lourde est nécessaire pour pouvoir, 
ensuite, revenir à l’état de grâce et de Lumière (DD).  

Dans la joie de participer à une ronde et de décider des mains des partenaires (LD), au 
début, le fœtus est un reptile qui veut devenir un dieu (DD) : un triton de joie qui demande à 
advenir (DS). Cette ronde qui a un sens et qu’il n’est pas question de changer (NR) est une 
aventure fabuleuse proposée par les scientifiques cosmiques qui ont mis au point notre 
véhicule corporel (LD). Mais, bien que la sage-femme cosmique, le père et la mère d'en haut 
président à l'incarnation (JN), nous sommes comme des apprentis conducteurs et, quelquefois, 
pilote d’essai, avec les risques inhérents. La maîtrise de notre véhicule prend des milliers de 
vies. Elle évolue avec la grille magnétique terrestre et l’évolution vibratoire pour que le 
cocon de Lumière se densifie (LD). Et, comme dans cette ronde de volonté et de joie mêlées 
(NR), des battements de présence des siècles faits de sagesses et de bêtises doivent trouver 
leurs formes à travers les désirs de l’Être (GM), le fœtus est un valeureux chevalier qui n’a 
peur de rien. Le parfum de l’Univers devant se loger dans ce minuscule corps et, très 
délicatement, écouter toute la musique de la lignée, de son karma à lui, et plein d’autres 
choses (DD), il participe du grand mouvement et prend de partout, dans une construction 
menée de main de maître, qu’il lui faut examiner avec l’éclairage du vainqueur et le 
sentiment d’avoir à portée de main un magnifique éventail qui lui permet de choisir (AJ). 
Puisque le fœtus se construit par l'intention d'expérimenter cette enveloppe terrestre et de se 
voir traversé d'une sensibilité nouvelle, et que c'est cette décision qui initie un mouvement de 
forme nouvelle chargée du sens de découvrir ce que sera sa vie terrestre (AD), l’important, 
aujourd’hui, n’est pas de nier l’avalanche du vécu donné par les ancêtres, mais d’y ajouter la 
spécificité propre qui en fait un être dépassant le subi, le reçu et le fabriqué (AJ). 

                                                 
1 Aussi appelé dans la diversité des frappes « noyau divin », « noyau de forces cosmiques » ou « noyau 
central ». 
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Il est bien de regarder l'incarnation comme un processus à plusieurs étapes (GM). Tout 
d'abord, il s'agit de respecter un temps nécessaire à l'installation de cet être, en fusion, dans 
une étape de vie désireuse de savoir circuler pour des finalités de mouvement de 
transformation. Il n’y a donc pas d’embryon les premières semaines, mais un agencement de 
cellules de vies (DD). Comme la priorité qui se met en place est d'établir une connexion ciel-
terre, un assemblage de chromosomes est touché par l’esprit (NR). D'abord, il  se vit comme 
une explosion biologique. Une faible émission de vie s'inspire des souffles environnants (LD) 
et se relie à une étincelle de vie (GM). Le mouvement est primordial pour la construction. Des 
rondeurs d’amour bercent l’âme et tournent autour comme un cocon (AJ). Cela s’organise et 
se dénoue en même temps (LD). Un nœud de chair, de cellules, de mémoires et de vies s’auto 
organise avec l’environnement énergétique et celui de l'âme à venir (LD). Autour du « noyau 
de forces cosmiques » (AJ), plusieurs couches énergétiques se créent pour accéder à la 
dimension de l'incarnation (LD), et une maison se construit avec le matériel énergétique et 
vibratoire de la famille concernée karmiquement. En lien avec les différentes incarnations 
(AJ), celle-ci est un assemblage divin des corps (DS) qui passent par tous les niveaux de 
densité avant d’arriver dans la matière (DS). 

 Après vingt et un jours, l’Être (ou le « noyau de Lumière ») est en son centre. Il habite 
son réceptacle et, très vite, ce processus s'emballe. Cela s’effectue comme une perte de 
contrôle et une accélération. Pour calfeutrer les doutes et les interrogations grandioses de 
son devenir, une circulation nouvelle se met en route (DD) et un carrefour de fluides  ouvre à 
l’âme la potentialité d'une création nouvelle (AD). La forme répond à l’impulsion du 
programme inscrit dans la cellule, le cœur commence son développement, et le corps du bébé 
se construit à partir du « noyau central » qui préside au premier battement du cœur (DD). Des 
voiles de cellules se placent selon une complexité que l’homme ne pourra jamais capter, ni 
reconstruire (GM). Il s’agit d’un assemblage jamais terminé qui continue après la naissance 
et pendant la vie : un meccano cosmique pour s’approprier la multidimensionnalité (DS). 
Celui-ci se construit savamment, avec l’âme, le karma de toute la généalogie et le but qu’on 
s’est fixé dans cette vie (JN). La construction cellulaire dure six semaines (DD) et il s’amorce 
un mouvement de contenance et de conscience propre, délimitée par les contours de son 
corps (GM).  

L’âme effectue des allers-retours avant d’être assigné à résidence après quatre cycle de 
vingt et un jours, vers deux mois et demi de la grossesse, et alors tout est possible : l’âme et 
les guides décident si le « transit planétaire » convient. Le « transit planétaire » est 
l’agencement des planètes permettant au projet d’incarnation de se réaliser (DD). Il n’y a 
nulle  contrainte à l'aborder (AD). Pour s’incarner dans le fœtus, la traversée de l’âme est 
guidée par l’esprit (DS) et elle se fait avec plaisir pour la plupart (NR). Le « transit 
planétaire » est choisi en fonction de l’archétype que l’âme travaille, de son projet 
d’incarnation et, plus précisément, avec les valeurs et qualités qu’elle choisit de développer. 
L’archétype d’incarnation contient le projet d’incarnation, mais il est plus que cela. Il est lié 
au chemin de l’âme qui travaille et progresse dans l’expérience à chaque incarnation (DD). 
Ce choix s'installe délibérément (AD) : si l’incarnation de l’âme ne s’effectue pas ou a un 
projet d’incarnation différent, un corps de rechange, un agencement de cellules de vies qui 
est dans le projet incarnation, est possible. Il s’agit donc d’une étape fragilement délicate de 
décision (DD), puisque ce passage reste, à la fois, incomparable avec tout ce qui pourra être 
vécu par ailleurs, et est impressionnant. C'est comme une explosion qui peut grandement 
s'accompagner de peur. Ça fait, tout d'un coup, quelque chose comme passer dans un espace 
limité, comme une séparation ou une fermeture d'expansion, et le désert de vie commence à 
ce moment-là. C'est donc un choix (MG) qui est gravement dépendant de l'état de bravoure de 
l'être qui porte ce fœtus. Mais, dans l'expérience de cette fracture de vie fluide (MG), la 
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gravité (la lourdeur) s'allège si l’on regarde le mouvement initié et qu’on est vigilant de 
regarder vers l'avant (DD).  

À deux mois et demi, quand l’âme prend possession de son corps, elle effectue une 
descente énergétique dans des couches de plus en plus denses (DD). Un recueillement 
grandiose accompagne cette union des forces. Il surgit une petite voix qui, peu à peu, va 
devenir une véritable clameur : un « d'accord pour la vie ». Une puissance se déploie (AJ), 
l'attraction terrestre aide à la mise en forme des corps, et, par l’émergence de capacités à 
transcender des couches  successives qui conduisent à l'incarnation (AD), le fœtus s'incarne 
dans un élan vers la vie, de se sentir tenu, et sachant s'ouvrir à un espace limité de vision et 
de mémoire (GM). L’enfant est très concentré pendant ce temps-là (DS). Faire face n'est pas 
commode (AD). Il  lui faut s’accrocher car la construction détaillée est énorme (NR). C’est un 
travail délicat qui demande de la concentration, l’amour de la vie (JN) et une grave attention 
aux détails (NR). Son corps tourne dans un cocon d’informations de toutes sortes, 
extrêmement fines et compliquées, et il discerne tout ce qu’il faut incorporer, éviter et 
éliminer, comme information (DS). Le fœtus décide de garder de l'énergie qui, peu à peu, 
rejoint ce qui est déjà là de cette vie qui irruptionne. On doit alors considérer les limites 
corporelles comme une densification de choix de vie qui décide à un moment de retenir la vie 
qui circule tout autour (AJ). Le fœtus dispose d’une conscience sans cerveau, reliée au tout, 
qui perçoit instantanément la vie psychique de ses parents, ce qui l’aide à donner de la 
matière et de la densité à ses quatre corps. Une partie de l’âme s’incarne dans la 
construction des quatre corps qui s’effectue sous sa direction. Ces épousailles créent les 
corps (DD), seulement, une toute petite partie de sa construction est neutre biologiquement. Le 
libre-arbitre étant au travail pour former la meilleure trame pour cette vie-là, le reste se 
forme au fur et à mesure des évènements, des pensées, des désirs et des problèmes, autour et 
pendant la grossesse (AJ).  
 


